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Une cloche d'éghise, dans le lointain, sonne lentement 5 heures.
A droite, premier plan,un groupe nombreux de moissonnens

A .
" = = et molssonneuses apparait, les hommes avec des faulx, les
= 4 ri  a— = ? J_.E.' femmes avec des panters et des cruches.
? | . I
) —~ aTempo. >-\ >
Piu sostenuto. -pf
) " | Cors. , A A ;
iy 1 [ T InY
——— i X 7 1 Y — 70
ANAYA A I 1 'H 1
o/ = . j [ J I ————
sFp
oy
[3.)
U L o

Z.

u@
°

<
Scene 1. , : . AL

Ils vont dwn pas lourd sagenouiller devant Ia chapelle, les hommes téte découverte
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signe de croix, se relévent et

Le Pater fini, ils fout un second
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Ses venx profonds brillent fidvreusement; perdu en lui-méme, il ne semble ni voir,
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Pautel et retire du vase le bouquet fané, qu'il ewporte lentement hors de la chapelle.
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Dans le lointain on'entend le bruit des faulx qu'on aiguise .
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Ou entend au loin le brait
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